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LA JOURNÉE 
~ On B amen« eneore v^a le tv«fle le 

«ibmarsible " Phivitoe n. 

-- A Bnixette*, trois mtnlHlres onl hiao- 
fflrt là ftActIoD française de l'expOsiiloo. 

— CandelW a «v»«* avotr «ssMwhie *« 
ÜendVMe W«vlerr«   à BnMKker^K. 

Pêle-Mêle-Semaine 
La Mer, la yrande amante tragique, 

aura sans doute, à l'heure où ctci paraît, 
rendu ses vicUm«s & la terre, ou les ren- 
dra dans quelques heures. Ainsi les élé- 
ments plus fort« que les hommes et con- 
tre quoi la science elle-môme reste par- 
fois désarmée, ont. toute une semaine, 
£mp*ché le relèvement du Pluviôse. 

Va à un, de la carcasse d'acier, les ca- 
Havres des maJheureux marins seront 
sortis et déposés sur la grève, alignés 
comme dans une macabre parade mili- 
iaire. Et les médecins disséquant, dis- 
sertant, nous diront peut-être si ces hom- 
mes ont longuement souITert, ou si, com- 
me on incline à le penser, ils ont été as- 
(rfiyxiés sur le couii par l'arrivée de l'eau 
dans la coque du suhmersible, ouverte 
par rélrave du Pas-iie-Calais. 

Pour les familles et pour nous aussi 
ce serait évidemment une consolation de 
savoir gue leur mort ne lut pas un inuti- 
le marbre. Mais que leur agonie se soit 
prolongée ou que, subitement, Ils soient 
rentrés dans le néant, on ne B'incliner3 
jpas avec moins de respect et de cuisants 
regrets devant les cadaivres de ceux qui 
avaient, à l'avance, 'ait te sacriAce de 
leur vie, pour le pays. 

•Vous avez lu l'histoire de ce secorH]- 
mtàtit du PiumôH. qui n'avait qu«, par 
une sorte de'mirtcle, et au dernier mo- 
fient, éofaaippé k la mort sur le PAftwfrt 

aiMn}, sur le Lutin, un peu plus lard, 
enser qu'il hésila, au souvenir de ces 

catastpopiies, i embapciuer sur le Pluviô- 
se quand il y fut api)elé, serait mal con- 
naître nos morma. Fataliste un peu et 
itn cela pareil h tooa ceux, qui naviguent 
'S(ir la vaste mer, il pensait <juc s'il était 
idans SOB ArnNtrcte-metinf au toad des 
^aux, il ne saunol loviier, et il paiiit 
illhnptanwnl i^impleroeat, bravement il 
:t5t mort, avec see compagnons. 

*** 
Xu moment où celte catastrophe en 

SeuiUail la nalJ&n entière, maisaUei^nail. 
élus immédiûLtement notre région, par 

n sentiment que Ton conçtnk M. le Mi- 
jiistre de l'Agriculture, dacowd avec les 
agriculteurs du Nord, a voulu que ^ vi- 
sile au doncours National Agricole de 
liille lût sans afyparat et qu'un simple 
luiboh remplaçât le banguet pnmibve- 
Qient projeté. 

Le succès de ce concours a dépassé tou- 
les le.* espérarces, et peut-on dire tout s 
les précisions. Il est vraisemblable que 
Jes Lillois ne s'atlendaient guère à ce que 
pelle manifesteAion agricole amenât tant 
ilf monde à Lille. Elle a pris, à vrai dire, 
l'allure d'une exposition régionale. Il 
laut avoir parcouru on tous sens l'allée 
fl) large d% l'Esplanade jusqu'à l'extrémi- 
té du concours hippique, et te vaste 
Champ de Maj-s, où les machines de lou- 
les /ormes se pressaient en rangs serrés; 
Il faut woir passé des heures et des heu- 
res dans l'enceinte île cette exhibition 
pour savoir tout ce qu'elle contenait d'in- 
léressant pour les visiteurs... et tout cf 
qu'elle nécessitait d'endurance t^iysique 

M. Ruau qui n'a pas, j'imagine, la pré- 
lenUon de paaser pcir un sylphe, s'en 
est aperçu 1 autre jout, et quand il s'ar- 
rêta un momeLt-devant le stand du Pro 
jgtés du NQrd, il «'épongeait avec éner- 
gie. 

Pciii-élfe ^taii-ce dans la louable in 
lention de le rafraîchir, (ïès l'arrivée, 
nu'une visiteuse voulut le « frapper • 
pomme on foiidu Roaderer oudu Munun. 
Elle ne réusstt qu'à se faire traîner 
au poste 'de police le plus voisin. D'au- 
cuns affirment que son geste lut moins 
bienveillant i postulant« an ruban vert 
et rou^ du MéiÛe Agricole, elle se eerail 
yue jusqu'ici évincer des listes de pro- 
position à une distinction à laquelle elle 
n'a que des drotta hypoihétiques. Soit 
rage — et désespoir 1 — soit qu'elle eut 
confiance Dans la paiote divin« : • Prap- 
ftez et Von ouvrira s, elle brandit sur le 
Biiliistre un menaçant pépin. 

Mais après le péjun, l'amentle — ou 
un Séjour rôeanUeuf dus Vasile d« Bai)- 
lettl. 

*** 
C'esl ftncope ca eoqain 3e iBoleil, — 

«lue tes Méridionaux von* nous envier, 
jpour peu que ça dure, — jjul aura fait 
nés siennes 1 

Il était que&Lion, l'autre Jour, de la re- 
trvÀJescence des suictdes «t des faits de 
Vio*!«!»«. 11 sen:>ble à présent qu'un« ar- 
mée de safcyres soi! en marche sur le 
Kord el noua ait envoyé ses éclaireurs. 

11 y 4 le fossoyeur de Nœux-lcs-Mirws, 
Bui se consolait^ dil-oii, des longs lête-&- 

'te avec les morta en causant avec des 
Bllettes plus qu'il ne convenail : il y a 
Jes deUt ttcrîsîsnid de Saint-Mïrifn, de 
lloub^ qu) auraienk eu pour trois ea- 
fanla ae »hœur ans affection uns lim.',- 
U1 enfin il y a )« fameux satyre de Malo- 

U miïlSnillil D» «PIIIÏIIISE 
du saJüistne, qui ne reparait ^ue périodi- 
quen^ent, —comme la Comète. 

Le Satyre des Dtuwit — ave« basu- 
coup d'imagmalion et un peu d'urtbogra- 
pbe — quel sujet pour on romaucier- 
reporter détective t 

Cela me remet en mémoire une certai- 
ne histoire de Sautjage de la Porét Verte, 
conçue par un jouniaJiate rouennais en 
oui de copie. Soue les tuUis de la ceintu 
re sylvetftre de (a capitale nornnnde, 
un homine vivait, contait, il y a quel- 
ques années, notre confrère, aussi nu 
que iicrtre père Ad«m. Il se nourris^a't 
d'animaux tués dans la lorH et de fruits, 
et buvait leau claire des sourees. Le jour- 
naliste. qui éUiit d'ailleurs un garçon 
plein de talent et d'esprit, (Il deux mois 
durant, courir tous ses oemarades de (a 
presse rouennaise et jusqu'à la gendar- 
merie, elle-mê.i>e. aiprès le fameux « fau- «ncore .veudredi inoLin, à im mille da la }e' 
vage u, — sur lequel il trouvait presqu«!^ 
tous les jours quelque chuse de nouveau 
À dire. On élait & la veille de mobiliser 
un régiment pour cerner la Forêt Verte, 
quand le bluH fut déccuverl. 

Le plus amusant c'est que l'auteur de 
la farce n'était plus bien sôr lui-même, à 
la fin, que le sauvage n'existât pas. 

Il n'était pid de Tarascon, mais pres- 
que. 

*** 

LA MATINÉE 
npleatnuLlsla mer reste belle. 

Le aubmeniblea 8-*|^é4orB 

de U nuiräe de 8 henrtCt 3 
mètre« ear la luHit»wr d«i 
fonde. 

Calais, «Juki. 
Midi. 

Ce matin, A 7 heures, les ch&landa sup|p<H^ 
iant le suiw-roann coulé, qui se troavaieat 

Linstaiil est pnxhe de rébranlemenl. La 
rfmrH-([ii<-iir .. Moufllon u est alteli aux cha- 

; tonds el lire déjA 
Au loin In cirnseur cuipaaié gsrde-câtéS 

Il Doiivinp» Il est aitu^. On aperçoit aussi 
U t(ol>aric & vapeu'- .i Ginle >•, des ramor- 
giKurs du Ut Chainl>re <k CotomafTP, et le 
UiriHllcur 2f>7. )«arU & 7 ttauBsa 90, arec te 
ri ('fol maritinh-, rûiTtrt au port, h 9 tWuna, 
cl r<9yarU auf k'9 liaiu avec le mlniatre de là 
MariiK' & son Lürd et te Uautenuit Uaiiv 
uidc (U; camp. 

^kJUn prenoBs sur !a ietio dca points do 
«père, afin de juger si le ivotorqueur av&rt- 
C'r, cntroli-aot i «■a stiile l'énonne moaae 
dû« chalands où s'agitent, en  bourgerons 

C'est CairdelieF qui a tvr 
le gendjume Repiem 

tïTi imnTil» rinlnKnrrmiflniniit rimiilti IIIIMIIII Miiiyo i|ee| 

Quelqu'un qui semble avoir des disp^ 
sitjons Irèb marquées pour tenir le rô'e 
du lueur de lions chei les leurs, c'e<!il le 
jeune Hennet, sur le ibmentable sort.de 
qui lout le monde se lamentait il y a huit 
jours. 

Il avait été disair-on, la victime d'uif 
salyrc — encore !.., — il avait été unlpvé 
par des bohémiens — d'aiireux tortion- 
naires s'en étaient emparée... Il n'olail 
pas (le pire drame qu'on imaginai, f f:3 
moins portés à exagérer le voyaient en- 
traîné au fond du canal par le ^ort aveu- 
gle et son chien idem. 

Toute la police étail sur pied, de la 
Grand'Place à fjambersart, de SainUSau- 
veur au faubourg d« Béttwne ; on fouil- 
lait, on draguait la rivière... 

El pendant ce temps le doux enTanl 
vagabondait par les chamins, les deux 
mairta dons les poches, leiopg de la fron- 
tière belge. 

Tantôt^ narre l-il. II menait palfre \m 
t-oupeaux — manière bucolique; — lan- 
161 il se battait avec de 4toirs ssoBBHat 
— manière Iragiqye — tantôt de bons 
samarilaitu partag-ttaifm «wee lut Wui 
tartine, leur cbooc et leur veston I 

Bref, 'I est réniré chea loi vendredi 
«otr. Ma« combien cbangé I... Quantum 
mutatus lui-mènK n'eût pas été plus dil 
térent <)e soi. Il rapportait au logis pa- 
ternel, une pièce de quarante sous et une 
collection de parasi^s. 

— El son chien, son pauvre chien aveu- 
gle, l'ami de son enfance, le compagnon 
de ses iauit ■]..<, 

SoncWen, son pauvre chien aveugleT... 
il lavait, certain jour pris déiicaten>ent 
entre le pouce et l'index et — vlan I — 
il vous l'avait jeté, sans autre efforl, à 
la /igure de quet(]u'un qui l'ennuyait. 

C'est ce que dit du nioias ce gamin 
haut comme une botle. 

M'est avis'^u'il a plutôt noyé le pau 
vre caibot préalablement & son .voyage 
d'flivenlure? 

Il paraît que le père el la mère onl cou- 
vert de baisers le petit pouilleux de re- 
tourau (oit qui l'a vu naître : 

— Ils lui ont donné * plus de-ciriquanie 
baisers ». 

Je ne dis pas que, si j'avais été le pftre,> 
je n'euarpas été. au fond, heureux de soa 
refour. Mais je sais bien ce que j'aurais 
fait ; au lieu iSe, cinquante baisers, je lui 
aurais administré, éncadence, cinquante 
claques sur le... 

Parfaitement 1 
CH. DE LA RUE. 

Combat meurtrier au Sénigal 
Nombreux morts et blettis 

Le gouverneur Bènéra' de TAtrique Ooci- 
rteninle vient do câbler nn miniatrf doa Co- 
lonies les nouvelles sutvTmtM qui lui ont 6té 
ei.voyéftg le 30 miii par Ifl lieotcnant-gouver 
iicur intérimaire du Haut-S*!>è«al-Nigcr. 

Au paturago de Dafta, h. 50 kilomètres au 
^■E. do N'Ouigni, la section môhariste de 

Muul Q été allnnuée le 21 mai a 3 heures 
(lu matin, par NïO Arabe« qui donntrent un 
v!g<wreux assaut au campement. Lea tirail- 
leurs les repou»9èr«at et ae battirent avec 
l'ur admirable ccuraoe babituei. Après un 
<r>mbat qui dura rpinfre heures, les Arabe« 
»(nfuirent, ahanlonnânt sur le Larrain cent 
ti'ès, trente-sept bk'asèa et un drapeau. Nous 
avons au, de nutr^ côté, neuf lirailleure tués 
on diap^nis et dix-neuf tiratUeurs bl-Msés- 

Le vi^lt>riDairc eur(M>éen Boiron, percé de 
Iniis balitts, e^t décè<M te 21 mai,, h 10 heu- 
res du soir, [Tvès du puits lonisaoun, A 25 
kilomètres de N'Gulgni. Un autre européen 
A él6 grièvement blessé. 

Toute la section mèharlat« rapportant ses 
hlesaéa et le cOrps du vétérinaire Boiron, 
oel rantré« à N'QoiAni. 

Celte agressiM) a*eat produite K niriH^>- 
\-iatp. Rien ne pottvoil la faire prévoir el 
M. Ponty la oonsidöre, JUSQU'à plus ample 
informé, oomme un fait ifitè et inopiné'd^ 
t ri^udag«. 

U'gSPRlT Dg TOUS 
■ U Jeune dépuW IMHnn,fful «Wl tarée ifeCr» 

fsçu <kiclev m drotl-fous pme «"acoonipUr UM 
•enoitda wnf* de Mrvlee nnuiM vtait de ns- 
ser fcrtUanunent son cxaiw^ ànvmi h Fa«»!».« 
- Om ; li ^noQti« là viMkiKü Al 

AD centre, en chtfoupe à vapeur, le Ministre ei le Préfet marilfme vtsHent te» 
chalands avant le ( dècrtiement i. A drette te lorpUteur de la preeM 

tée oue«!t do port de Calais, sont où ROUB les 
cvoAB laieaés vcndretli soir, après ta bonne 
bcsogno occon^ti'! lors de la maréo de 8 
bauraa, c'aeÇ4-4Lrc à. 600 niÈlres à Teet de la 
jetée Est. ' 

On oançolt le déplacerneYit important rja'a 
subi le subineraible («ovirun &.000 mètres), 
ai l'on songa^ surtout, qull n'a pu Mre-«o»- 
duit diractomaiitt fc son damier point d'6- 
choiia^. 

Noua avons d'aiUeors expliqué, dans notr« 
numéro précédenl, lea difflciiltöa que to rom- 
jnandant Ampt aurait -lu vaincre pour [aire 
'franctur au 'i Plovfoic •>, suspendu & 17 nit-- 
très do chaînes, certain banc dp sable dont 
la révélation fut faite per If bak'au du ser- 
nie« hydrographique ..  Utile n. 

En effet, un heurt, un peu rude cabre 4e 
Bubnicrmbie et le fond «i le» chaînes de 
5fllut pmirraient'mmpre. 

Maie celte première looraée de la mar- < 

blancs, les marins vétëraoa, «xtraordlnaire- 
iLenl aolLi3 toujours. 

Les pru^rèu iu " Muutfloû >> vers la îetâe 
boni à poiiR' sensit>le8. 

' TiW   note offl' 
n'jus renseignera exade- 

notH reRa^nons 

nwnt. 
Kulre - _ .     ... 

Las Ri- 
ûona II ri»ncltonoe -«t mène un tintaiiiBm 
Irim )ualarpent comparable a celui qui era- 
pt'rail l'air aux aburds d'une gigantesque 
porcberie, 

ttore omoiSLig 
A 10 Heiuv*.  le viiv-omiral Boue de La- 

pevTörc a regagné IHùt.*! Terminus et b 10 
IMflires 30, la R )te suivant« e^t eoimauniQOâ» 
ék la pres»e : 

La deuxième «tape du Ptvv^M s'est tOsObtb^* mourir 
"" '—'~' tué I 

r^" Mju?miw.-^' r-t».,t.T-.>-T-^ 

iP«f**'f*' 

, On crmçpeo^, dans ces conditkins, que 
IWicusalùn potée contre Candeliar par la 
ItamiUe Hœdts Vout euLière, — à l'exceptiOD 
kfEmdc, (p>i a de bonnes raisons pour se 
lairo — n'oit }^ii nulkxitcnt uivrajsemMa- 
bls aux peraotoes qui en reçurent la cont- 

Mais qßOU était enctffneuf cette aoco- 
iaalion T Et qoeUe part de vérrbé pouvait-«!!« 
'CŒi tenir ? 

Afin d'en avoir le cœu" net. Je s\jàa aUé In- 
terroger ceux (joi, les premier«, la propagé 
t^ent dans le village, Sidoni« et Emérance 
HcBdta, et AàAphe Üouviilon, beau-pere 
4'Henh Hcedta. 

Je les ai trourûa r^imis dans une peliAe 
Lbiooque, trapue, aux murs blancs, aux mi 

le i Moanon ' ttle t SalnNMis » remoFQuattt las chalanUt j™™!« i«euw. p»-*» i« w i"»» 
qui supportant la i PlmlOsa t dtcollt \ZiZT^^S.^:^ 

DaD« la coiiin«, (A vaoait do préparer te 
Le eous-inarin s'est Idaùrament rippro*«, ée Ipain .pMr la aeaMtM i qnelifijes gsMlas d* 
tTfl, «0 gagnant 3 mwas sur la tiauteinnns tari 

ehe funèbre vers la cOle, nous l'avons ^t^ 
s'est passée le mieux du monde. 

A l'tsuvre, aujourd'hui, maiatenonL 1« 
l&che ne sera ni moins rude, m mosBa 
dHtcate. 

l^tle nuit on a embarqué le mou dts chaî- 
nes. Autr«iiienl dit cf-tUsa-d onl tKt raidiAs 
de la diff6rence evislant entre le premier 
tond déchouage el le second, — 5 mètres, 
a dit 1« lieutenant Herr. 

Quand nous gagnons la jetée Est, en tece 
de la batterie a'eip<>ricnce, excellent parte 
d'observation, très occupé par le public, U 
pkul mollement. 

Et d'abord, S quelle beure aurona-nona 
pleine mer ? 

11 est capital de connaître ce dètnil. Ici, 
en la triste occorrence où nous «lorrimea. 
Car c'est à mer basse que l'on raidit les 
chaînes et c'est & mer pleine que l'on mar- 
che- 

Atiael chacun »'informe-t-il des heures d« 
maié«. 

— Jamais peut-être nwia diaait. hier, an 
officier de marine', on n'a posaédi' a'an- 
nuftire des marées au ministiV-' de la mori- 
ii> et, daiM teu< le« cas, bien ä^rs minisliM 
n'ont jamviri feuilleté cet annuain^ 

El laimable ofûcner nous munirait, 4ant 
%n main, un petit livre aheohiriirnt neuf. 

baut« Mt âtaM. 

terre, 
loads. 

L» tirant d'eau du groupe <3haUade-f1wi«t* 
est de tt mètrea «nvinin. 

C'est la ronftrroatirtn pleine * ooe c*h 
eervaUons de tout a I heure. 

Le fond ètail, avant ttiule mise «n nwr- 
die du " Pluviise i., de 17 métrea. U éMt 
MH second èrhoua» de 12 nn'^rfs. Il -eat è 
)*heure actuelle del) mètrea. 

Ces otllIXre» s'er.tendent très éviienupent 
ù mnr*e bassf. 

Pcfidant celte dernière marée basse, on 
ira donc raidir ks chaînes en garant 3 
mèlrea. 

Et M soir, il mer pleine, h 9 heurea 07, 
fï même avant, on lenlpra encore dé TBp- 
procber le submersible des jetées. 

Mare OAVID. 
(Voir la sutle «t RERNIfiflE HEVBE) 

Le Congrès des Douaniers 

UNE ERREUR JUDICIAIRE 

{De noire encot;^ spéeiat) 

BnMKkerque, le 3 juin. 
Qu'était-co donc i|ue ce Candeèier, qu« «a 

femme, sœur d'Henn Hœdts, accuse d'avoir 
tué le gendarme Wepierre t 

Ce n'est pas la première fois qu'y appa- 
raît cji cette mystérieuse oJfaire, puisqu'il 
fdt, tout au début itc l'enquête, inculpé pen- 
dant plueieurs jours. De graves ctargee 
aMnbkaient peser sur lui. N'avaH-il {»aa pas- 
sé cfaeK Emilo Haedla cette jouraee du 12 
firHtet, le soir de laquelle fût tué le gea- 
*wmo Wepterra 7 Cela, il ne fit aucune dil- 
fknlté de ràv^nier ; ihaia il se défendit éner- 
giquemcnl d'y être resté dans la aoîrée : 
je m'étais rendu chez mon beau-frère, dé- 
clare-t-il, vors 11 heures du matin ; noue 
aevions aller faire la fraude ensemble 
noua sommes restés & bavarder jusque 6 
-bteuraa du soir, heure a Jaquellt je l'ai quitté 
pour rcntrf^r chez m^i. 

Gepeadant des manouvricrs qui travail- 
Jaient dans les champs aux «nvtrona de ta 
toatson habitée par Emile HoMlts sont uaa- 
nimea ft déotarer qu'ils n'ont vu personne 
sortir de celte maison entre 6 hearee et 6 
ticurci et demie. 

Chose plus grave.Ie mtme aàir.h S heor«e 
et demiej un boalauger do Broudcerque 

comme il en a I'laiHtode, «pportsr 
du pain cfaee Emile Huedts ; la femme de 
oelui-ci se trouve sar la porte, devant la 
maison ; le boulanger lui remet la paia, 
aana entrer ; mais il entend distinctement 
deux vcix d'hommes : l'une est, a n'ea paa 
doolar, celle d'Smile Hœdts ; aial« rauve, 
de qui uV«Ua l Ca n'aai faa, «a^s <UAin 
polaipi'a ce mooMBl il ««l 4 Hara^ k 20 
kitomMree de la. Ne «eraiV« pas «De de 
Condelier, qui, au lias d'etf« repsrii A S 
heares du soir ainsi qu'il la itrMend -~ aani 
pouvoir en fournir la preuve d'aHlenn 
serait resté tord chez Emile lla'dls ? 

On voit donc quelles chargea occalllantee 
pesaient sur Caodeltar. 

Mu«, en vérité, qu'a-t-il hes<^ dé sa dé- 
ifandre, do se discalper ? N'y «-t-il pac q«el- 
3ii'an qui a'eet «twrgé de w aoin, la gea- 

arme wepierre hii~mén>c, di^larabt avant 
Il C'est Hear) Uœdta qui   m'a 

On i^Uche donc Candelier ; bien phû. on 
attache si peu d'importance & son témoi- 
gnage qu'on ne juge pas nécessaire de le 
faire témoigner devant la Cnur d'Astiees de 
Douai, le jour.oCi son beau-trère y compa- 
rnit pour s'entendre condamner & 20 ans de 
itravaux forcés I 

La Mlle Ms accise CaidtUer 

à-baa totkt & 

tarine e'étidaient «oDona «n fofMl du pétr-n 
de oMna et, aur la table, 1M lourdea boutes 
•de pAta fralctw bondMient par endroits la 
blanche s<rvl?ttî qui le» recouvrait. 

Tout de suite, è maa pt'smlaWi mois, IM 
'deux eœun devinent Js but 4a ma vwte et 
-me racontant la scéa»4ivl «e passa eltez tear 
aceur Lucw, femme d« Candelier, le 7 mat 
-dernier, trois jo'jra après la condamnation 
de leur frëre HenrL Eltev étaient allées la 
voir et s'informer de sa santé, car elle rele- 
vait de couche» ; Candelier n'était pas là ; 
il trwaillalt dans les environs ; OD canse 
bien entendu de la condwiiBation dn frère ; 
•tout d'un coii^ la tanoM de Caiidettw se met 
à ptoonr-ses scsMTi W éMMBdflit et qu'ai- 
le a, et elle répond : m Hsnii a éi4 etmàma- 
né tofostameat ; oa n'est pas loi, e'asi Skon 
mart qut a tué le gendanns Wepiesre ; le 

Aetaättnain du jugement, quand il a afipris 
ta condamnation en Hsonl 1« Journal, il Ta 
j«t>^ plusieurs fods par terre en disant : c^t 
tmOheureut, car c'est moi le «Mfsble, et si 

Paris, 3 Juin.     ^ rtV-tait que de loi et dsnos «niants, j'imle 
A 1^ (»MfW» *i hoalin a été prononcée Icx* ^^ut de strite me déocMÉr k te gendarmerte 

rdcsion de M: Ça«8gna(, »«^1«^™ ^*^' et purger la ocrwlamnatka prooODOée contre 
La séance de 1 après-midi a été ^entière- .^ j^i^ ^ "^ 

Beav-pArt dUanri Cétaitlc fa'nteux.annu^r« d.« u^reaa.     ir«Bt ooneacré« à l'exsmen do     dlVeg«.»      D, CviJ* n«.«,««» u 

IH »fta 4« Oad^imik 

délier : e«iui-ei «st venu ebet M la MB.« 

et lui a dtt : 1. Ce n'est ps» Heart i'MMMst» 
c'est no* ; mais il est nlMTil^i, tod^ «u 
je sois marié «t par« de deux màmla^ ■ 

TaoNs qn'eUae movsvlatent en ma pr^ 
aocusatiOM^ las saws Hodto pu 

wnwawent aincèMs ; «iMere nmi, la péj 
RouviUon qui, à ItawoBtM 4s«cs htâiO-til.-. 
>ouii dons le vHlqge d^oi bOAM |-T|i iHfl i 
Néanmoim jetais «noon hfflfcint. «L fo- 
vouara^a, déiavoratttavant prévM«. C ' 
•arv»i*ifim, m« disa»->8, ont toata« 1»« 
m« psvwenaoee, la méSM wigioc; M. i 
m'assure qu'il n'y a p^ su f««^ ^ f 
«>ela, quelque ^xmiiMible manttiBaf' 
die par la famille tkeAla pour sa i 
9er de CooMier «t taira revenir I' 

C'est sur «atts iimçgwm 
que je me nodis k Ipiainagn ^m4 
eueMlir de h booelM m is Iti^Bs. " 
lier les propos qa'sUe «wlt terni 
SGBUra. 

La femme de Candett 
ace««« encore son 

Au moment où j'arrivai   k 
j'apfiria que la gendarmerie de I 
venait de prooéd« & ranrestatiaa Ô 
CnadeikHj ^ 

J'étais servi par les éiii 
me Je le crt4s encan, p«      _^ 
de Caadelier a awnti, «i, pMr i 
ttéf. rite a aoeu^ ii4«l 
piWl Mas» «»'««yMrt    Ash 
Ç9ar tcß^onn peot-étre, s« lover «k« 
feaaa, vs-i-alle avoir   «■    rmmtr 
Drains «ne döfaülaoce TPaMtM« 
voir mânim vétstél 

Je la Inuvaj toole «s Isna«, prtrî 
bepceau où w IrYnriisaiin r     
bébé >o«lflti. « Pcmpioi 
atje demanM T Pan» que les i 

lent d'Mrtter votre mari T Ii 
eaose de vos détteratioQS qu'il a été a 
vo« deviea donc bien woos j ^'~ 
ce nieet pas vrat, potn|«Dt Vnm 
nonce T — R le faMa«, Ha«' 
rt'pondo ; je voas jan» que 4l 
dit Jdsqnti présent est vrai ; ff fll'*^ 
qu'il avait tué te gendarme ^ 
plus, je me souviens que le soir da ( 
eai rentré trôs tanl «ftua la niât, e 
aueur, en me disant qu'A avait été f 
vi par les douaniers ; akm, potmis-j« I 
aer partir mon trëre Henri aa bagne i 
qu'a ne le mérHatt pas 7 Et dans m» < 
de sanglots elle afoota : c'aat i 
d'être ctittgée de ctnisir comma oHa < 
•on frère et soo mari, alors qw n; 
ment on aune darfiirtagr ce deniier I « -^ ' 
Mais, aJ-je insisté, vous savei ^wllea sat - 
ront les conlftquencea de vos *l" " 
ai voos les maintenez, vcAre mari Ira an t 
gœ, vnus allez rester setite, avac ' 
faut«. — Je oe pois que dire la véritS, i 
répéta en pleurant la maUbearsoM fee 

169 oolsintontaaulnmar\ 
tatutuûe de Camtêfier 

Je m'ai pae cm.devoir prolonçw t 
nible coon^raation. Mais je me soif i 

et 
tron de ta ferme où travwUatt < 
y a trois benres jfi s'aurais pv'rtKi «M! 
mais, h présent que CamSeber e ' 
laapiassed'" 

Bt c'est ainsi que \e \ 
m'a fait le récit sniveiil :-ia4a 
f appris par las Jnnwwaa la 4 
d-Henrl HQBHS ; J'alW«MMIft 
deHer qol travaillait : en M«, I 
beao-Irtra est ootMlavnné a M en* et U 
iorciSê. Candelier taciia l'ovtQ qdV 1 
péht aflrewemênt : Qa'« ' 
tes, ma daniaiMfaHf41. — is t« ^ 
bean-lrin «si tmiàMma 4 M • 
vaux forcés. — Cesl mallieiv 
Candelier, dont la votx Umrûk 
ce n'en pas lui 4ui s /sM la ( 
prit le joèmalet se mH a«Qw1r « 
lou (*st Hii. Vous avvai <• qat tf 
ensuite «n f éasnos de «a f 

Tool è nMon, eontkita la | 
, quand las m 
la M ai dit : 

<laré l'asil« foor que to • 
ein da gendWM V' 
dMWiis. et ta De seras | 
il siaei bcmé 4 réBOi^h« q 
rtendHl 

Katis poorUtwUiuri 
maaidé au vaiAts alla a» « 
car «oatealss hjiiiifclaa»« 
que ee KM un i 
quais lanMKi^ 
qoripli T Las vtMha %'n 


